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Au début de la pièce, Pa-
tric Masset raconte qu’il 
y a une trentaine d’an-
QpHV�� ,JRU� 'URPHVNR��
directeur d’un théâtre 

forain, voyageait dans toute l’Europe 
avec son spectacle La volière Dromes-
NR��,O�MRXDLW�DX�PLOLHX�GHV�RLVHDX[�GDQV�
XQ�FKDSLWHDX�WUDQVOXFLGH��8Q�MRXU��j�OD�
IURQWLqUH�� XQ� GRXDQLHU� YpUL¿H� OHV� SD-
piers de toute l’équipe puis demande 
j� YRLU� FHX[� GHV� RLVHDX[��&RPPH� OHV�
oiseaux n’en ont pas, il leur refuse 
l’entrée dans son pays. Qu’à cela ne 
tienne, Monsieur Dromesko les libère 
HW�SUpWHQG�TX¶LO�MRXHUD�GpVRUPDLV�VDQV�
eux. Quelques kilomètres après la 
IURQWLqUH��LO�DUUrWH�VRQ�FDPLRQ��SRXVVH�
un cri et les oiseaux reviennent, 
FRPPH�SDU�PLUDFOH��,O�HQ�FRQFOXW�TXH��
dans ce pays, quand on n’a pas de pa-
piers, on est contraint de voler.

&HWWH�DQHFGRWH�HQ�IRUPH�GH�SDUDEROH�
illustre bien la destinée des milliers 
de réfugiés contraints à tous les stra-
tagèmes pour passer les frontières, 
quitte à se ruiner, quitte à mettre leur 
vie en danger.

JOUER DANS UN 
CAMION

3DWULFN� 0DVVHW� DYDLW� GpMj� FUpp� XQ�
spectacle sur le thème des réfugiés il 
y a un an. Pour Inouïs 2, il l’a retra-
YDLOOp� DYHF� XQH� QRXYHOOH� pTXLSH� D¿Q�
de lui permettre de tenir dans un 
camion et d’aller à la rencontre d’un 
public qui ne va pas nécessairement 
au théâtre. Les spectateurs prennent 
place dans un semi-remorque, ce qui 
n’est pas sans rappeler ces migrants 
qui cherchent à passer les frontières 
cachés dans des camions. Les comé-
diens, Victoria Lewuillon et Patrick 
0DVVHW�OXL�PrPH��RQW�DSSULV�j�WUDYDLO-
ler en hyper-proximité avec le public 

dans un espace réduit. Les contraintes 
développent la créativité. 

(QWUH�MHX�G¶DFWHXUV�HW�GH�PDULRQQHWWHV��
SURMHFWLRQ�G¶LPDJHV�GRFXPHQWDLUHV�HW�
décor sonore très travaillé, tout est 
fait pour que l’émotion soit au ren-
dez-vous, une émotion forte qui laisse 
le spectateur bouleversé au bout de la 
demi-heure de spectacle. 

/HV� ©� ,QRXwV� ª�� FH� VRQW� OHV� UpIXJLpV�
qui fuient la guerre dans l’urgence 
et qu’on n’entend pas parce qu’ils ne 
parlent pas la langue du pays d’ac-
cueil, ou bien qu’on n’entend plus 
parce qu’ils ont perdu la vie dans leur 
traversée. Mais l’inouï, c’est aussi le 
sort incroyable et indigne que les pays 
européens leur réservent. 

Patrick Masset raconte comment 
ses parents ont quitté la Belgique en 
�����SRXU�V¶LQVWDOOHU�DX�&DQDGD��(W�VL�
les conditions étaient à l’époque très 

différentes de celles que connaissent 
OHV� PLJUDQWV� DXMRXUG¶KXL�� LO� DUULYH�
pourtant que les histoires se croisent. 
Son père menait une vie relativement 
misérable en Belgique, au sortir de la 
guerre, et il espérait trouver du travail 
DX� &DQDGD�� &RPPHQW� QH� SDV� FRP-
prendre ce désir d’une vie meilleure ?

LA PHOTO D’AYLAN

Mais si son père s’épanouit dans son 
travail, sa mère n’arrive pas à s’adap-
WHU��(OOH�PDQTXH�GH�FRQ¿DQFH�HQ�HOOH��
n’arrive pas à parler anglais et se sent 
VHXOH�ORLQ�GH�VD�IDPLOOH��&HWWH�VROLWXGH�
du réfugié, beaucoup la connaissent en-
FRUH�DXMRXUG¶KXL��/¶KLVWRLUH�VH�UpSqWH��

Une photographe raconte aussi com-
ment elle a pris la photo bien connue 
du petit Aylan, retrouvé mort, échoué 
sur une plage turque. Elle veut témoi-
JQHU� SRXU� TXH� oD� V¶DUUrWH�� (OOH� YHXW�

Dans un 
camion 
transformé 
en théâtre, 
Patrick 
Masset 
présente 
Les Inouïs.2. 
Un spectacle
qui secoue 
les 
consciences 
à propos 
du sort des 
réfugiés. ESPACE RÉDUIT. 

Mais une émotion maximale.
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VAUDOU SOLIDAIRE

¬�OD�¿Q�GHV�DQQpHV�VRL[DQWH��OH�URPDQFLHU�
René Depestre publie Un arc en ciel pour 
l’Occident chrétien, plaidoyer pour com-
battre le racisme dans le sud des États-Unis. 
Depuis quatre ans, une équipe de seize ar-
tistes haïtiens, sénégalais, belges et français 
tentent de comprendre les rituels vaudou 
haïtiens et construisent un spectacle autour 
des mots de ce poète. Un plaidoyer pour 
O¶HQJDJHPHQW�HW�OD�VROLGDULWp���)�$��
Un arc-en-ciel pour l’Occident chrétien, Théâtre de 
3RFKH� �%RLV�GH� OD�&DPEUH��%UX[HOOHV��GX�������DX�
01/10 � ������������

EURÊKA STREET

L’événement du quatrième Intime Festival 
organisé à Namur par Benoît Poelvoorde 
est la « grande lecture » du roman (XUrND�
Street de Robert McLiam Wilson, par le 
comédien David Murgia. Écrit il y a vingt 
DQV�j�OD�¿Q�GX�FRQÀLW�LUODQGDLV��FH�URPDQ�
raconte comment les habitants de la rue 
(XUrND��VXU�YLYHQW�GDQV�XQ�%HOIDVW�GpFKL-
ré. Des gens attachants, qui ont conservé 
OH�VHQV�GH�OD�IUDWHUQLWp�HW�GH�O¶DPRXU���)�$��
Théâtre de Namur, dans le cadre de l’Intime Festi-
val��YH��������K����www.theatredenamur.be/lintime- 
IHVWLYDO�FKDSLWUH����
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aussi attirer l’attention sur ces milliers 
d’enfants disparus et probablement 
utilisés dans des réseaux de prostitu-
tion en Europe.

Lorsque l’on demande à Patrick Mas-
set ce que l’on peut faire concrète-
ment, il répond qu’il y a deux choses 
très simples : en parler avec ses 
enfants pour déconstruire les stéréo-
types et les caricatures qui génèrent 
du racisme, et aller à la rencontre des 
réfugiés dans les centres d’accueil.

&KDTXH�UHSUpVHQWDWLRQ�HVW�DXVVL�VXLYLH�
d’un débat animé par le &,5e��&RRU-
GLQDWLRQ� HW� ,QLWLDWLYHV� SRXU� 5pIXJLpV�
HW�eWUDQJHUV��RX�OH�3$&��3UpVHQFH�HW�
$FWLRQ�FXOWXUHOOHV��

Pierre Lempereur, un des animateurs 
GX� 3$&�� UDFRQWH� TXH� OH� GLVSRVLWLI�
d’animation de ces débats ne cesse 
d’évoluer au gré des expériences. 
$YHF�XQ�MHX�GH�FDUWHV�LPDJpHV��LO�DLGH�

les gens à mettre des mots sur leurs 
pPRWLRQV��$QQH�/LVH�&\G]LN�� VD� FRO-
lègue, explique qu’il s’agit de faire 

surgir des questions et de chercher en-
semble, collectivement, des réponses. 
On est dans une démarche d’éduca-
tion populaire. 

DÉBAT MOUVANT

Pour permettre à chacun de prendre 
place dans le débat, ils ont imaginé un 
débat mouvant. Les participants sont 

debout et les animateurs posent une 
question polémique, en veillant à ce 
TX¶HOOH�QH�VRLW�SDV�FDULFDWXUDOH��&KD-
FXQ� HVW� HQVXLWH� LQYLWp� j� UHMRLQGUH� XQ�
groupe en fonction de son opinion : 
pour, contre ou sans avis.

Le pari est d’installer, en une heure, 
XQ�FOLPDW�GH�FRQ¿DQFH�SRXU�TXH�FKD-
cun puisse dire sincèrement ce qu’il 
pense. Et s’il y a des propos polé-
miques, tant mieux, car c’est le mo-
ment de déconstruire la peur que les 
médias génèrent au travers d’informa-
WLRQV� VLPSOLVWHV��&¶HVW� OH�PRPHQW�GH�
réintroduire de la complexité dans le 
débat.

Patrick Masset prépare à présent 
une version longue des Inouïs� R��
LO� V¶HQJDJH� GDYDQWDJH�� DI¿UPH� GHV�
RSLQLRQV� SOXV�PDUTXpHV�� ,O� YHXW� DWWL-

rer l’attention sur les 
milliers de gens qui 
meurent en traversant 
les déserts d’Afrique 
et dont personne ne 
parle. Les specta-
teurs seront installés 
sous la tente, sous un 
chapiteau, pour un 
spectacle d’une heure 
R�� O¶KXPRXU� OHXU�SHU-

mettra d’encaisser le choc du propos. 
Son espoir est de donner un troisième 
YROHW�j�VRQ�SURMHW��DX�PR\HQ�G¶XQ�¿OP�
R�� GRFXPHQWDLUH� HW� ¿FWLRQ� V¶pFODLUH-
ront mutuellement. Ŷ

Les Inouïs.2 de et par Patrick Masset. Version 
FRXUWH�GDQV�XQ�FDPLRQ��OH�������j�9HUYLHUV��OH�
������j�+X\��OH�������j�*LYHW��OH�������j�0RXV-
FURQ��9HUVLRQ�ORQJXH�VRXV�FKDSLWHDX��OH�������j�
Beauraing, les 10 et 11/10 à Bruxelles. Autres 
dates et plus d’infos � ZZZ�W�M�EH 

  Ceux     
que l’on

n’entend pas
Jean BAUWIN

SA FIN 
D’UN MONDE
8Q� MHXQH� DXWHXU� UHWRXUQH�
chez lui après douze ans 
d’absence, pour annoncer 
à ses proches sa mort pro-
chaine.

Une après-midi durant, les 
retrouvailles avec la fa-
mille révèlent les silences, 
les non-dits, les attentes, 
l’impossibilité de dire 

l’amour que l’on se porte. 
Le huis-clos est dur, par-
fois désespéré, parfois gro-
WHVTXH��,QVSLUp�G¶XQH�SLqFH�
éponyme écrite par l’auteur 
Jean-Luc Lagarde en pleine 
FULVH�GX�6,'$��GDQV�OHV�DQ-
QpHV�������FH�VL[LqPH�¿OP�
du cinéaste québécois Xa-
vier Dolan a été primé au 
GHUQLHU� IHVWLYDO�GH�&DQQHV��
GRQW�LO�D�UHPSRUWp�OH�*UDQG�
3UL[� GX� -XU\�� ,O� \� D� DXVVL�
pWp� UpFRPSHQVp�SDU� OH� MXU\�

œcuménique du festival. 
&HOXL�FL�D�VDOXp�VHV�TXDOLWpV�
humaines ©�TXL� WRXFKHQW�j�
la dimension spirituelle », 
DLQVL�TXH�OH�MHX�GUDPDWLTXH-
ment vrai des comédiens 
�0DULRQ� &RWLOODUG�� *DV-
pard Ulliel, Léa Seydoux, 
9LQFHQW�&DVVHO� HW�1DWKDOLH�
%D\H����)�$��

-XVWH�OD�¿Q�GX�PRQGH, sortie dans 
les salles de cinéma de Belgique le 
21 septembre.
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Cette parabole illustre 
la destinée des milliers 
de réfugiés contraints à 
tous les stratagèmes pour 
passer les frontières, quitte 
à mettre leur vie en danger.

Un spectacle sur les réfugiés


